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L'avenir du
dictionnaire
Le Dictionnaire historique
de la Suisse (DHS) a atteint la
derniere lettre de l'alphabet. Cela

signifie-t-il aussi la fin de ce type
d'encyclopedie, rendue obsolete

par l'emergence de Wikipedia?
Pas du tout, estime Francois
Vallotton, membre du Conseil
de fondation du DHS. Un avis
egalement partage par Charles
Andres, collaborateur de longue
date de Wikipedia.

Les
hasards du calendrier ont fait

coincider recemment deux evene-
ments majeurs dans le domaine de la

lexicographic: d'abord, le placement
en redressement judiciaire de la presti-
gieuse Encylopedia Universalis', la parution,
ensuite, du treizieme et dernier volume du
Dictionnaire historique de la Suisse au terme
d'un projet editorial de longue haleine
(plus d'un quart de siecle), lequel s'est
decline sur papier mais aussi, des 1998, sous
forme electronique.

On pourrait en conclure que le principe
encyclopedique est aujourd'hui obsolete de

par les nouvelles possibilites de recherche
offertes par le web. Ii reste pourtant de la
place ä l'avenir pour des projets nume-
riques a haute valeur ajoutee scientifique
offrant notamment une alternative - ou
plutot une complementarite - aux encyclo-
pedies participatives de type Wikipedia. En

prenant l'exemple des dictionnaires histo-
riques, je mettrai en exergue quelques pre-
requis susceptibles de garantir cette forme
de continuite.

Le developpement d'un concept lexi-
cographique ferme et contröle, privile-
giant l'equilibre et la systematisation des

entrees au principe d'un enrichissement
aleatoire et plus subjectif de celles-ci, a

encore tout son sens, notamment dans une
demarche retrospective. Un deuxieme axe
de reflexion concerne les possibilites de re¬

cherche et de regroupement de l'informa-
tion. La consultation ne saurait se limiter,
comme cela est encore le cas dans la plu-
part des dictionnaires specialises en ligne,
ä une recherche plain text: les potentiali-
tes demultipliees de l'indexation et de la
semantisation constituent desormais des
outils incontournables. De meme, des liens

«Les entreprises multimedia
doivent rompre avec la

predominance editoriale du
texte sur l'image et le son.»

Francois Vallotton

avec certaines bases de donnees de
reference dans les domaines de specialisation
abordes doivent pouvoir etre assures. En-
fin, si tout le monde s'accorde sur l'attrait
d'entreprises multimedia, encore faut-il
qu'elles soient l'occasion d'une rupture
avec la predominance editoriale du texte
sur l'image et le son. Les elements audio-
visuels ne doivent pas etre reduits ä une
forme d'«illustration» du texte imprime
mais participer au meme titre que le texte
au concept lexicographique global.

C'est ce defi que doit relever le nouveau
projet de Dictionnaire historique de la Suisse

actuellement en cours d'elaboration en lien
etroit avec l'Academie suisse des sciences
humaines et sociales. C'est un formidable
laboratoire pour l'ensemble de la commu-
naute historienne et une opportunity pour
perpetuer une tradition editoriale helve-
tique pluriseculaire.

Francois Vallotton est professeur d'histoire
contemporaine ä l'Universite de Lausanne

et membre du Conseil de fondation du DHS.

II enseigne plus specialement l'histoire des

medias.
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Generalement
associe ä l'emergence

du langage, tel l'enfant grandis-
sant et cherchant ä communiquer
avec ses proches, l'acquisition du

savoir lexical s'applique tout autant ä la
societe des adultes, comme l'expatrie se re-
trouvant dans un pays dont il ne maitrise
pas la langue. Le role du savoir lexical est
done de permettre aux humains d'identi-
fier les objets, les concepts, et de les
communiquer. Ce qui change aujourd'hui n'est
pas le savoir lexical, mais son recensement
et sa transmission ä l'echelle planetaire.

Au fil de l'histoire, deux types de savoirs
ont cohabite, le savoir savant et le savoir
commun. Le premier, fixe par ceux qui
savent, est le savoir absolu «ceci est le sens
de cela», le second, utilise au jour le jour, est
celui qui s'adapte ä l'usage. Le savoir lexical
est done fixe par les experts et recense dans
les dictionnaires. Mais il est utilise dans la
rue par des etres qui ne se soucient pas for-
cement de verifier si le sens qu'ils pretent ä

un mot est effectivement le bon.
Fin 2014, L'Encylopedia Universalis est en

redressement judiciaire, et, ä en croire la
presse, e'est ä cause de Wikipedia, qui l'au-
rait «concurrencee», «mise ä mal» puis, fi-
nalement, «tuee». Cela laisse penser que
l'encyclopedie participative s'oppose aux
ouvrages traditionnels, mais ne serait-ce
Pas plutöt leur modele economique qui est
remis en cause?

Avec l'emergence d'Internet, le savoir
lexical est entre dans l'ere du numerique, et
son mode de diffusion avec lui. Les dictionnaires

et encyclopedies ont adopte une
version on-line, pour se mettre ä la page et trou-
ver une nouvelle clientele. Ces ouvrages
se sont dematerialises, mais le contenu
est fondamentalement le meme, son prix

«Le futur d'ouvrages comme
le DHS se dessine dans leur
capacite ä s'integrerau sein
du reseau de connaissances
qu'heberge Internet.»

Charles Andres

egalement, alors que son coüt a diminue
de plusieurs ordres de grandeur. L'appa-
rition de l'Internet «partieipatif» a offert
aux «clients» de nouvelles possibilites, et
pas seulement celle de poser des questions.
L'internaute peut desormais partieiper ä la
construction d'oeuvres collaboratives telles
que Wikipedia.

Preuve de l'efffcacite de ce nouveau
modele, fin 2014, Wikipedia est disponible
en plus de 280 langues, pour un corpus
d'articles depassant les 30 millions. Elle

ne s'oppose pas au modele traditionnel
de recensement du savoir lexical, eile le
complete. Par sa dimension participative,
eile permet de conjuguer les savoirs lexi-
caux commun et savant. Ainsi, plusieurs
dizaines de milliers d'articles en franqais,
allemand, italien citent le DHS comme
reference et renvoient vers la version electro-
nique de celui-ci. C'est ici que se dessine le
futur d'ouvrages comme le DHS, dans leur
capacite ä s'integrer au sein du reseau de
connaissances qu'heberge Internet, creant
ainsi le premier corpus lexical universel.

Charles Andres ecrit pour Wikipedia depuis
2007. Le biologiste travaille depuis 2013 pour
Wikimedia CH.

Fonds national suisse - Academies suisses: Horizons n° 104 9


	L'avenir du dictionnaire

